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Mensuel électronique d’édification chrétienne 

Quand Dieu a envoyé son Fils sur la terre pour être notre Sauveur, il l’a envoyé comme 
serviteur de Dieu. 

Le témoignage d’un disciple qui a vécu beaucoup de situations différentes avec Jésus va 
nous faire découvrir quelques aspects du vrai serviteur. Ce disciple a notamment observé 
l’attitude de Jésus dans une circonstance particulière : Jésus explique son ministère à la 
foule en citant un texte du prophète Esaïe qui annonce le Messie comme un ServiteurServiteurServiteurServiteur avec 
un caractère doux et paisible. Ce disciple est Matthieu, et voici son rapport :  

« Les pharisiens sortirent et tinrent conseil sur les moyens de le (Jésus) faire mourir. Jésus 
le sut et s’éloigna de là. Une grande foule le suivit. Il guérit tous les malades et leur 
recommanda sévèrement de ne pas le faire connaître, afin que s’accomplisse ce que le 
prophète Esaïe avait annoncé : Voici mon serviteurVoici mon serviteurVoici mon serviteurVoici mon serviteur que j'ai choisi, mon bien-aimé qui a 
toute mon approbation. Je mettrai mon Esprit sur lui, et il annoncera la justice aux nations. 
Il ne contestera pas, il ne criera pas, et personne n'entendra sa voix dans les rues. Il ne 
cassera pas le roseau abîmé et n'éteindra pas la mèche qui fume encore, jusqu'à ce qu'il 
ait fait triompher la justice. Les nations espéreront en son nom ».  (Évangile selon 
Matthieu, 2. 14) 

« Mon bien-aimé, qui a toute mon approbation… » 

Le service doit procéder d’une relation vivante avec Dieu. Si le serviteur a été choisi par 
Dieu, si Dieu prend plaisir en lui, c’est parce qu’il y a une complicité et une intimité 
profondes dans leur relation. Servir, c’est aussi considérer les autres personnes comme 
plus importantes que soi;  elles se sentiront appréciées, honorées, valorisées, et auront 
alors plus de facilité à ouvrir leur cœur au message et au témoignage du serviteur. 

« Il ne se querellera pas et ne criera pas » 

Jusque là Jésus avait confronté les pharisiens directement. Mais maintenant il ne faut pas 
que la situation s’aggrave ; il s’éloigne des contestataires et il se retire. Le serviteur ne 
cherche pas continuellement la controverse. Une nouvelle confrontation avec les 
pharisiens à ce moment l’aurait détourné de son service principal, et aurait causé une 
perte de temps. Le serviteur montre son caractère doux et humble dans une attitude calme 
et soumise à son Dieu. Voilà le secret de la puissance du vrai serviteur. 

« Personne n’entendra sa voix dans les rues » 

A plusieurs occasions Jésus s’est retiré de situations potentiellement difficiles. Il s’est 
même retiré d’une foule qui voulait le forcer à devenir roi (Jean 6. 15). 

Jésus rejette la publicité bruyante que le peuple voulait lui faire. Jésus a interdit aux gens 
de parler de ses miracles, car il voulait éviter que la foule vienne à lui pour de mauvaises 
raisons : son ministère d’enseignement en souffrirait et ses miracles donneraient de faux 

Jésus, Roi-Serviteur 



espoirs concernant un royaume terrestre. Cela n’a pas empêché pas sa renommée de 
s’étendre, et beaucoup sont venus vers lui. 

Quelles sont mes attentes envers le Seigneur ? Est-ce que j’ai des attentes très matérialistes, 
comme la foule ?  Est-ce que je désire parfois que Jésus remporte des victoires fabuleuses 
dans ma vie ? Souvenons-nous qu’il agit souvent en silence et selon son calendrier. Je dois 
reconnaître que beaucoup de changements dans ma vie se font par étapes, progressivement. 

Un service pour le Seigneur peut devenir une tentation à s’enorgueillir, à en tirer des 
avantages personnels. Jésus aurait pu exciter les foules contre les pharisiens, mais cela 
n’aurait pas changé le cœur des pharisiens pour qu’ils écoutent l’évangile. Jésus ne se laisse 
pas détourner de sa mission principale qui était de chercher et de sauver ceux qui étaient 
perdus. 

« Il ne cassera pas le roseau abîmé et n’éteindra pas la 
mèche qui fume encore » 

Le serviteur apporte réconfort et encouragement aux faibles et aux opprimés. 

Un roseau cassé ou abîmé n’offre aucune résistance. Un lumignon, une mèche qui fume, est 
inutilisable comme source de lumière. Ces objets représentent des êtres qui sont déclarés 
nuls par le monde. L’œuvre de Christ consiste à ranimer de telles personnes, non à les 
« casser » ou à les « éteindre ». Jésus a usé de son pouvoir afin de secourir ceux qui sont 
démunis et ceux dont on abuse, les gens sans défense. 

Jésus dit « Laissez-vous instruire par moi, car je suis doux et humble de cœur, et vous 

trouverez du repos pour vos âmes ». (Matthieu 11. 29) 

« Je mettrai mon Esprit sur lui… » 

Dans cette position de serviteur, Jésus montre la grandeur infinie de son caractère et sa 
puissance de Fils de Dieu. Et le texte dit bien que tout cela n’est possible que parce qu’il est 
rempli de l’Esprit. Comme quoi un service peut se faire dans la prudence, dans l’humilité, 
sans faire d’exploits fracassants ! 

« Ni par la force, ni par la puissance, mais par mon Esprit, dit l’Eternel ». (Zacharie 4. 6) 

Question pour approfondir 

Un jeune roi demande conseil aux anciens comment conduire le peuple. Et voici leur réponse : 

« Si aujourd’hui tu as une attitude de serviteur envers ce peuple, si tu te montres à leur 
service et si tu leur réponds de façon positive en leur adressant des paroles 
bienveillantes, ils seront pour toujours tes serviteurs». (1 Rois 12. 7) 
 
Le roi va-t-il écouter ce conseil ou faire un autre choix ? Quelles en seront les conséquences ? 
La réponse se trouve dans le chapitre 12 du premier livre des Rois. 
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